
Culte dimanche 10 mai 2020 Plateau Lorrain

La salutation du matin de Pâques nous accompagnera jusqu’à la fête de Pentecôte :
A : Le Seigneur est ressuscité !
B : Il est vraiment ressuscité !
Ensemble : Alléluia !

Proclamation de la Grâce: La grâce et la paix nous sont données de la part de Dieu, notre Père et de Jésus 
Christ, notre Sauveur. 

En ce temps de confinement, nous restons en communion les uns avec les autres,  frères et  sœurs, et
ensemble nous prenons ce temps pour rechercher la présence de Dieu, le prier, écouter sa parole et la
méditer. 
Nous voici, Seigneur.

Louons le Seigneur avec le psaume 95 (1-7)

1 Venez, crions de joie en l'honneur de l'Éternel, poussons des cris de joie en l'honneur du rocher de 
notre salut !
2 Allons au-devant de lui avec des louanges, faisons retentir des chants en son honneur,
3 car l'Éternel est un grand Dieu, il est un grand roi au-dessus de tous les dieux.
4 Il tient dans sa main les profondeurs de la terre, et les sommets des montagnes sont à lui.
5 La mer est à lui : c'est lui qui l'a faite; la terre aussi : ses mains l'ont formée. 
6 Venez, prosternons-nous et humilions-nous, plions le genou devant l'Éternel, notre créateur, 
7 car il est notre Dieu et nous sommes le peuple dont il est le berger, le troupeau que sa main 
conduit.
Aujourd'hui, si vous entendez sa voix,
8 n'endurcissez pas votre cœur.

Nous chantons le Cantique: Remplis d’amour (Arc-en-ciel 245) 
1. Remplis d’amour et de reconnaissance, Nous t’adorons dans ta grandeur immense. 
      Nous te louons notre Dieu, notre roi. Nous te chantons du cœur et de la voix.
2. Le monde entier, ton merveilleux ouvrage, Le monde entier te rend un humble hommage.
       La mer, les cieux, sans se lasser jamais, Chantent ta gloire, annoncent tes hauts faits.
3. Daigne toujours nous garder, nous défendre De tant de maux qui pourraient nous surprendre Sois notre 

guide et conduis tous nos pas, Et fais Seigneur, qu’ils ne s’égarent pas.
4. Que devant toi toute grandeur s’abaisse Et que le monde enfin voie ta sagesse. Sur tes enfant veille du 

haut des cieux, Bénis ton peuple et rends ses jours heureux.

Prière d’humilité : 
Seigneur,
Tu sais de quelle miséricorde nous avons besoin,
Tu sais nos obscurités, nos silences, nos oublis, nos vanités.
C’est à chacun, comme un secret, que tu les révèles,
C’est à chacun, comme un secret, que tu les pardonnes.
C’est à chacun, comme un secret, que tu donnes l’ordre de se relever



Et de marcher pour un nouveau service
Pour un nouvel amour.
Aussi, c’est avec confiance que nous te disons : Aie pitié de nous !

Amen                                                                                          Sœur Myriam –Porte ouverte sur la liturgie

Répons : Je veux répondre, ô Dieu ! C’est ta voix qui m’appelle ; je veux t’appartenir et te donner mon
cœur ;  mais  tu sais  mon péché,  je  t’en prie,  Dieu fidèle,  prends donc pitié de moi,  viens affermir
Seigneur. (Chant : 415, 1)

 Annonce du pardon de Dieu : Que tous ceux qui se tournent vers Dieu avec confiance reçoivent de lui
la certitude de son amour.
Voici ce que dit Jésus :
« L’Esprit m’a envoyé pour annoncer une bonne nouvelle aux pauvres ; 
pour proclamer aux captifs la libération et aux aveugles le retour à la vue. 
Et Jésus ajoute : Aujourd'hui cette parole quand vous l'entendez, est accomplie. » (Luc 4)
Qu’ainsi tous ceux qui se sentent pauvres dans leur cœur 
se réjouissent de la Bonne nouvelle de l’amour de Dieu manifesté en Jésus-Christ,
Que tous ceux qui se reconnaissent aveugles
reçoivent l’assurance que Dieu vient ouvrir leurs yeux,
Que tous ceux qui se sentent captifs 
sentent leurs chaînes tomber par la force de la Parole de Dieu.
Car aujourd'hui, cette parole est accomplie pour tous ceux qui l'entendent.  

Répons : La foi doit se changer en vue ; une autre aurore suit le soir : Ainsi la grâce est attendue ; ainsi la
gloire est notre espoir. Regardons plus haut que la nue et que la foi se change en vue ! (Chant : O Dieu des
grâces – 313, 4)

Exhortation : La confiance que Dieu place en nous et l’assurance de son pardon nous mettent en marche 
vers les autres

Savez-vous que la présence d'un prochain peut faire vivre 
et que son absence peut faire mourir ? 
Savez-vous que la parole d'un prochain peut guérir 
et que son silence peut rendre malade ? 
Savez-vous que le sourire d'un prochain peut rendre heureux 
et que sa colère peut apporter le malheur ? 
Savez-vous que la tendresse d'un prochain peut calmer la douleur 
et que sa dureté peut ouvrir des blessures ? 
Savez-vous que l'attente d'un prochain peut faire battre un cœur 
et que son départ peut le glacer ? 
Savez-vous que l'amitié d'un prochain peut faire chanter 
et que son indifférence peut faire couler des larmes ? 
Le saviez-vous ? 

Savez-vous  « Quel est  le premier de tous les commandements ? ». Jésus répondit : « Voici  le premier :
Écoute, Israël, le Seigneur, notre Dieu, est l’unique Seigneur et tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton
cœur, de toute ton âme, de toute ta pensée et de toute ta force. Voici le deuxième : Tu aimeras ton prochain
comme toi-même. Il n’y a pas d’autre commandement plus grand que ceux-là. » Marc 12.28b-31



Répons :  Croyons en la parole du Dieu de vérité ; c’est lui qui nous console, nous rend la liberté, Il nous
montre la route de justice et de paix, et malgré tous nos doutes, nous fait sien à jamais. 
(Chant : Dans toutes nos détresses – 624,3)

Prière d’illumination: 

Seigneur, quand le bruit du quotidien nous empêche d’entendre ta voix,
quand le bruit de nos soucis couvre tes paroles d’espérance,
quand le tumulte de la vie semble nous emporter, éveille nos cœurs à ta Parole.

Seigneur, quand nous n’arrivons plus à discerner ce qui est prioritaire,
quand nous ne voyons plus que l’ombre des choses,
quand nous ne savons plus distinguer l’essentiel du superflu,
ouvre nos yeux à ta présence.

Éveille nos cœurs à la Parole que nous allons entendre maintenant,
qu’elle soit notre nourriture, celle qui nous permet d’avancer et de toujours espérer. 

Pasteure Nathalie Schopfer

Lectures bibliques : Actes 6, 1-7 ; 1 Pierre 2, 4-9 ; Jean 14, 1-12 

Cantique: Mon Rédempteur est vivant  (Arc-en-ciel 475) 
1. Mon Rédempteur est vivant, C’est en lui seul que j’espère. La mort le tenait gisant 
Dans l’étreinte de la terre. Mais Dieu reste le plus fort, Jésus a vaincu la mort.
2. Je ne craindrai désormais Aucun pouvoir de ce monde, Car tu nous donnes la paix Où toute autre paix se
fonde. Garde nous dans ta clarté, O Jésus ressuscité.
3. Dans ma vie de chaque jour, Je partagerai ta gloire ; Je vivrai dans ton amour Le bonheur de ta victoire ; 
Et, dans ton éternité, Nous chanterons  ta beauté.

Prédication

Chères sœurs, chers frères,
A la fin du chapitre 13 de l’Évangile selon Jean, nous sommes en plein drame. Jésus vient de prendre le
dernier repas avec ses disciples et d’annoncer que l’un des leurs va le trahir. Judas vient de sortir de la
pièce, et Pierre d’apprendre qu’il renierait le maître trois fois avant que le coq chante.
Et Jésus, déjà se veut rassurant : « Que votre cœur ne se trouble pas ! Croyez en Dieu, croyez aussi en moi. »
Et puis peu avant, Jésus a rappelé son commandement d’amour. « Il n’y a pas de crainte dans l’amour, mais
l’amour accompli bannit la crainte », nous rappelle Jean dans la première Épître (1 Jean 4.18), c’est à la paix
intérieure que Jésus convie ses disciples, à la confiance du cœur.
Et Jésus de poursuivre « Il y a beaucoup de demeures dans la maison de mon Père. Si ce n’était pas le cas, je
vous l’aurais dit. Je vais vous préparer une place, je reviendrai et je vous prendrai avec moi afin que, là où je
suis, vous y soyez aussi. Vous savez où je vais et vous en savez le chemin. »
Nous avons bien compris que Thomas ne sera pas encore prêt à nous servir de guide. « Seigneur, nous ne
savons pas où tu vas ; comment en saurions-nous le chemin ? ». Et la réponse de Jésus tombe : « Je suis le
chemin, la vérité et la vie ; nul ne vient au Père que par moi ».

Croire : c’est bien de cela qu’il s’agit. « Avoir foi en », autrement dit « faire confiance » mais pas que. A six
reprises, Jésus utilise le verbe croire, et quatre fois à la forme impérative. La notion de demeure et le verbe
« demeurer » sont souvent utilisés dans l’évangile de Jean pour évoquer la foi. Les demeures dont parle
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Jésus, ne sont pas des lieux distincts, mais bien des façons de vivre sa foi et d’être en communion avec le
Père, pendant notre parcours terrestre. A travers l’Ancien Testament, chaque génération a approfondi sa
connaissance de Dieu. Abraham, Isaac, Jacob ont eu une révélation nouvelle à chaque fois,  et Dieu s’est
révélé nouveau à chacun. Il  en est de même pour les disciples.  Jésus prépare une place,  unique pour
chacun, tout comme chaque être est unique dans sa relation au Père.
« Si donc je m’en vais vous préparer une place, je reviens vous prendre auprès de moi, pour que là où, moi,
je suis, vous soyez, vous aussi. » Les disciples ont bien entendu que Jésus va les quitter. Cela fait un moment
que Jésus leur explique qu’il va falloir qu’il meurt pour que tout soit accompli.
A la différence de Pierre, qui est prêt à suivre Jésus dans la mort, Thomas, quant à lui, a toujours besoin de
précisions. Il veut connaître le chemin dont parle Jésus. Il a bien compris qu’en se rendant à Jérusalem,
Jésus a rendez-vous avec la mort et qu’eux, les disciples ont tout à redouter de son départ. Si pour Jésus, ce
sera le départ de ce monde, les disciples veulent savoir comment ils vont vivre sans lui. « Vous croyez en
Dieu que vous ne voyez pas. Si vous croyez en moi, c’est la même démarche de foi. C’est même le seul
chemin pour croire en Dieu, même si vous ne me voyez plus. » Toute l’histoire, depuis le commencement, se
focalise en une personne. L’histoire s’accomplit, elle s’épanouit. On ne parvient à ce but ultime qu’en Jésus
et seulement par lui. Personne n’atteint Dieu que par lui. Une question vient aussitôt à nos lèvres : et qu’en
est-il de ceux qui, de toute leur honnêteté, tentent de suivre un autre chemin ? Il faut ici être prudent et
sage : à tous ceux qui lisent cette parole Jésus adresse cet appel : vous qui entendez, venez à moi. Et les
autres ? Eh bien Dieu saura bien s’en occuper !
Jésus est le Chemin de vérité et de vie. Tout comme la Torah dans le Premier Testament évoque la vérité, le
chemin, la mise en route, l’enfantement, Jésus annonçant qu’il est le chemin, la vérité et la vie opère un
rapprochement entre les deux testaments.
La Vérité est encadrée par le Chemin et la Vie, telle qu’annoncée par Jésus. Le chemin, pour le chrétien, est
une mise en marche. Il avance sur le chemin, il n’est pas en train de l’observer, il le pratique, et déjoue ses
obstacles.  Cette marche est vivante, tout comme une vérité est porteuse de vie. Celui qui vient au Père par
le chemin, vient au Père par Jésus, tout comme dans une relation familiale, le père se définit par sa relation
filiale et le fils en tant qu’enfant de, Jésus conduit à Dieu.
Dieu ne peut se comprendre en dehors de sa relation avec Jésus et réciproquement. Pour ceux qui auraient
quelque réticence à entendre les mots de Dieu dans un discours humain, Jésus propose une autre voie plus
facilement compréhensible au verset 11 : quand les hommes sont témoins d’actions extraordinaires comme
celles que Jésus a accomplies,  ils  sont enclins à reconnaître l’effet d’une force qui  n’est pas seulement
terrestre ou humaine. Le tout est d’y voir le signe que Dieu est venu et qu’il a entrepris de réaliser le monde
nouveau : il offre le pardon, la libération du péché et la vie nouvelle, aujourd’hui et pour l’éternité.
Les œuvres de Jésus sont les signes de sa communion avec Dieu. Avoir la foi, c’est se rendre disponible, par
le Fils,  à la présence de Dieu en nous et autour de nous, en toute humilité, avec espérance, sans rien
attendre en retour, comme des passeurs de vie.

Je voudrais, ici, vous inviter à relire une fois encore au deuxième livre des Rois au chapitre 5, les versets 1 à
19. C’est un texte que j’affectionne particulièrement et qui a été pour l’enfant que j’étais alors, une entrée
dans l’Ancien Testament. Il nous dit, comment la foi d’une seule, en l’occurrence une petite fille du pays
d’Israël,  esclave  et  servante  de  la  femme de  Naaman,  le  chef  des  armées  du Roi  de  Syrie,  peut  agir.
Aujourd’hui, on y verrait une œuvre d’évangélisation. Imaginez une enfant, désarmée par la détresse de sa
maîtresse. Sa foi  est telle qu’elle va, avec l’aide de l’envoyé de Dieu, faire que ce guerrier envahisseur,
guérisse  de  sa  lèpre,  puis  s’engage  sur  le  chemin de  la  rédemption,  et  vienne s’incliner  devant  Dieu,
l’Unique.

A plusieurs reprises dans les Évangiles, Jésus invite ses disciples et ses adversaires au bon sens de la foi. Il
ne s’agit pas de croire le premier venu. Il ne s’agit ni d’être crédule ni incrédule, mais d’accueillir en soi et de



reconnaître les œuvres de guérison, de réconciliation, de croissance que le Christ révèle et qui opère en
chacun.

Dans l’aujourd’hui de nos vies et pour conclure, je vous propose cette courte prière.
Des épreuves, des souffrances, des tempêtes, nous y avons tous été confrontés. L’amour d’un proche, une
parole de la Bible, une prière ou des conseils avisés nous ont permis de dépasser ce que nous pensions être
des impasses. Merci Seigneur pour ces expériences de résurrection dans notre vie : donne-nous de garder
confiance dans la capacité de voir au-delà de ce qui nous arrive ou de ce qui arrive à nos proches et dans le
monde. 
Garde nous dans l’Espérance.
Amen !

Confession de Foi: 
Je crois en Dieu.
Je crois qu’il nous a aimé le premier ; avant que nous n’existions, avant nos pères, avant les débuts 
obscurs dont sortit l’humanité, il nous a aimés.
Mieux qu’une mère en espérance d’enfant qui pense à l’inconnu qui sommeille en elle, je crois que 
Dieu nous a aimés d’avance et portés. Car nous sommes son espérance et nous sommes sa crainte, 
sa joie et sa douleur.
Je crois que malgré l’immense peine qu’il subit par nous, Dieu nous a voulus, et nous veut encore, 
toujours. A travers les obstacles, les chemins perdus, les gouffres, les ombres de mort, je crois que 
Dieu nous veut, nous mène et communie avec nous.
Je crois que Dieu en Jésus-Christ nous aime victorieusement, avec une puissance devant laquelle 
tout cèdera. Il boira avec nous les calices, il combattra tous les combats, il descendra dans toutes 
les tombes, jusqu’à la fin et la fin sera bonne.
Oui, je crois que Dieu est amour et que son Esprit nous anime et nous porte.
Amen D’après une prière de Charles Wagner

Cantique: Confie à Dieu ta route (Arc-en-ciel 616) 
1. Confie à Dieu ta route, Dieu sait ce qu’il te faut ; Jamais le moindre doute Ne le prend en 
défaut. Quand à travers l’espace Il guide astres et vents, Ne crois-tu pas qu’il trace La route à ses 
enfants ?
2. Tout chemin qu’on t’impose Peut devenir le sien ; Chaque jour il dispose De quelque autre 
moyen ; Il vient, tout est lumière ; Il dit, tout est bienfait ; Nul ne met de barrière A ce que sa 
main fait.
3. Consens à lui remettre Le poids de ton souci. Il règne, il est le maître, Maintenant et ici. Captif, 
pendant tes veilles, de vingt soins superflus, Bientôt tu t’émerveilles De voir qu’ils ne sont plus.
4. Bénis, ô Dieu, nos routes, Nous les suivrons heureux, Car toi qui nous écoutes, Tu les sais, tu 
les veux. Chemins riants ou sombres, J’y marche par la foi : même au travers des ombres, ils 
conduisent à toi. 

Offrande :  Nous utilisons le temps de nos cultes habituellement consacré à l’offrande pour vous rappeler 
que, malgré le confinement, notre Église continue d’avoir des dépenses et donc besoin de dons. 
Vous pouvez envoyer vos chèques ou faire un virement. Merci ! 
Seigneur, nous te rendons grâce, pour les dons que jour après jour, nous recevons de ta bonté.
Accepte notre offrande comme un signe de notre amour et de notre consécration à ton service. Amen



Prière d’intercession : 
Père trois fois Saint, nous nous inclinons devant toi. 
Pour une partie du monde tout n’est qu’urgence vitale quand pour l’autre partie c’est le repos forcé. 
Les populations du monde entier, sont dans l’attente d’un signe d’espérance.
Tu sais nos luttes. Sois auprès de tous ceux qui sont hospitalisés ou malades : donne-leur la force de se
battre contre la maladie, et à leurs soignants la force de les accompagner.
Tu sais nos solitudes. Sois auprès de tous ceux qui sont confinés, endeuillés, isolés, esseulés, désespérés,
maltraités et auprès de ceux qui sont désarmés, et éloignés, donne leur réconfort et soutien.
Tu sais nos angoisses. La lutte pour la vie, voire la survie : se nourrir, se loger, se protéger. La peur de perdre
son travail, la difficulté pour en trouver et l’énergie à déployer pour en chercher.
Nous te remettons tous ceux qui sont à l’œuvre, les dirigeants des pays, des églises, les chercheurs, tous les
personnels médicaux, mais aussi tous ceux qui exercent les mille et un métiers qui permettent de prendre
soin des populations.
Le temps c’est comme arrêté, et pourtant les conflits perdurent dans bien des endroits du monde. Toi seul
peux montrer  des voies nouvelles et faire naître la paix et l’espérance.
Notre Père, nous nous souvenons de tous ceux qui nous ont entraînés à ta suite et ensemble nous te
disons :

Notre Père, qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté soit faite sur 
la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour. Pardonne-nous nos offenses, comme
nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. Et ne nous laisse pas entrer en tentation mais délivre-
nous du mal, Car c’est à toi qu’appartiennent le règne, la puissance et la gloire, pour les siècles des siècles. 
Amen. 
 
Envoi: N’oublions pas que l'espérance grandit et prend corps là où 
des hommes et des femmes écoutent la Parole du Dieu Père
qui prend corps en Christ et que l'Esprit transforme en nous en force intérieure.

Partons en chemin vers nos familles, nos collègues, nos amis, nos communautés !
L'espérance grandit et prend corps sous nos yeux, sous nos mains, sous nos pas
quand nous allons où Dieu nous envoie, au plus proche du cœur de l'humain.

Agissons ! Écoutons ! Laissons-nous visiter par la Parole partagée avec les autres !

L'espérance grandit et prend corps
quand nous croyons à la force
des actions modestes mais déterminées.

Bénédiction: 
Que la bénédiction et la miséricorde du Seigneur,
par sa grâce et son amour éternel descendent sur vous.
Il vous bénit Celui qui est le Père et le Fils et le Saint-Esprit. 
À lui le règne et la gloire pour les siècles des siècles. 
Amen.

Répons : Le monde attend de nous, Seigneur, un signe de ta gloire, que l’Esprit vienne dans nos cœurs 
achever ta victoire. 
Tu mets au cœur des baptisés ta jeunesse immortelle, ils porteront au monde entier ta vivante étincelle. 
(Chant : Nous chanterons pour toi, Seigneur – 521, 14, 15)
Bon dimanche à tous et bonne semaine.
 Catherine Fuger
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